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de Vordre, la belle bibliothèque Adamoli heureusement 
conservée, vint remplir la petite salle dite de Villeroi, nom­
mée maintenant Adamoli. Tout ce qui ne put entrer dans 
les tablettes fut transporté par des soldats dans un local 
au-dessus de l'église, empilé, pêle-mêle, et était depuis dix 
ans couvert de poussière. J'ai passé toute l'année dernière à 
les appareiller et à les classer ; ce sont tous des in-folio et 
des in-quarto, environ 9,000 Maintenant que j 'ai tew 
miné l'arrangement du dépôt au-dessus de l'église du 
collège, je m'occuperai à ranger celui-ci, à faire trans­
porter les ouvrages à la Bibliothèque, à séparer les doubles, 
pour les offrir soit à la bibliothèque du Séminaire, soit à 
celle du Lycée. Mais ce qui a diminué la richesse du 
Dépôt c'a été le transport par mon prédécesseur, de tout 
ce qui lui a paru convenable, dans une salle du Lycée, 
dans l'intervalle de ma nomination à mon installation. Ce 
nouveau dépôt forme la Bibliothèque du Lycée et des pro­
fesseurs. J'en ignore la richesse et je n'y ai jamais été 
admis. 

« Il doit exister aussi une salle dans les bâtiments de 
Saint-Pierre où M. Gilibert et tau M. Brun, professeur, firent 
ranger beaucoup d'ouvrages rares, en histoire naturelle et 
en sciences. C'était un choix fait par des savants, très-bons 
bibliographes, de tout ce qu'ils avaient trouvé de mieux 
dans tous les livres monastiques transportés à Saint-Pierre. 
La municipalité du Nord doit avoir les clefs de ce dépôt ; 
il serait utile qu'on voulut bien me les remettre... (Fonds 
Coste, n° 1504). » 

Le troisième rapport de M. Delandine embrasse toute 
l'année 4806. Dans ce laps de temps il a continué ses 
notices raisonnées des manuscrits, concernant mille volumes. 
Tous les in-douze et in-octavo provenant des couvents, 
sont distribués en cinq grandes divisions, tous les dépa-


